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Samson et Dalila 
De Camille Saint-Saëns 

 
Prisonniers des Philistins, les Hébreux 

implorent le Dieu d’Israël. Samson, héros 

valeureux, tue le satrape Abimélech et 

encourage les siens à se rebeller contre les 

Philistins. Le peuple d’Israël rompt alors ses 

chaines et parvient à s’enfuir sous les menaces 

vipérines du Grand Prêtre de Dagon qui jure 

vengeance. Celui-ci retrouve la voluptueuse 

philistine, Dalila, décidée à séduire Samson, de 

façon à percer le secret de sa force, dans le seul 

but de venger son peuple... 

 

Dans l’œuvre, deux peuples s’affrontent. Lorsque l’un des peuples renverse l’autre, le 

premier se venge des atrocités qu’il a subies en infligeant les mêmes supplices au peuple 

vaincu. Un éternel recommencement…  

 

Pour mettre en image cette souffrance exprimée par les peuples, dans les chœurs de 

Saint-Saëns, le metteur en scène utilisera des symboles de violence percutants.  

 

Témoin de ses atrocités, Samson et de Dalila se retrouveront devant un choix cornélien : 

venger, chacun, leur peuple opprimé ou s’abandonner à l’amour. 

 

En humanisant Samson et 

Dalila, Adrien Jourdain mettra 

en valeur les interrogations que 

soulève, selon lui, l’œuvre de 

Saint-Saëns : « N’y a-t-il pas 

une forme d’absurdité dans ce 

cycle de la violence que 

s’inflige ses peuples ? Et, 

pourtant, à la place de Samson 

ou de Dalila, n’agirions-nous 

pas de la même manière ? » 

 
 

 

 



 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Il s’agit tout d’abord de faire découvrir 

aux enfants une forme musicale spécifique 

qui met en valeur toutes les ressources de la 

voix, et un type de spectacle vivant qui intro- 

duit dans un univers merveilleux et féérique. 

 

 

 

Il s’agit par ailleurs 

de sensibiliser les 

élèves à l’art drama- 

tique et lyrique, en 

leur présentant des 

œuvres littéraires, 

musicales et plas- 

tiques, ayant des 

thèmes communs 

avec ceux évoqués 

dans l’opéra étu- 

dié, et relevant de 

la culture et du patrimoine universels : par 

exemple, le théâtre et l’opéra à la fin du XIXe 

siècle, la place de Samson dans l’ancien 

testament et toutes les représentations 

picturales liées à cette histoire, le conflit 

actuel qui entre en résonance avec celui 

évoqué dans les textes anciens. 

Il s’agit aussi d’amener les enfants, à 

travers un parcours progressif, à une attitude 

de spectateur authentique, apte à tirer béné- 

fice de tout ce qu’apporte le spectacle vivant 

en termes d’émotion, de réflexion, d’échange 

et de partage. 

 

 

Il s’agit enfin 

d’offrir aux ensei- 

gnants, professeurs 

des écoles pour le 

primaire, et ensei- 

gnants de diffé- 

rentes disciplines 

(chant choral, dans 

le cadre du « plan 

choral » retenu par 

le ministère comme 

une  priorité  mais 

aussi français, histoire, arts plastiques,) pour 

le secondaire, une matière riche et suscep- 

tible d’être exploitée par toute une palette de 

travaux individuels ou collectifs (notamment 

dans le cadre des EPI). 










